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longum orIuiimnqe itr, elon lIs expressions d'un les listoricns de la sainte. Correspondance pairticnéi-e, Liége 15 juin 1846.
On mit deux eures à flranchir celle distance ; lac proccsion cle-mêmecou- Monéir,-No5 féles, dont vous avez raonté le but et la suite, se con-
vrait à peu prés tu tiers tii chemii à parcourir: il falait uni deiii-liere .til ue, malgr une température plus que caniculaire, avec une foi, un cm-
trois-quarts d'heire pour voir lI lél]ié de (tte iimicîense suite île flamîuxi presseient, une per.-évérance inifatigbles.
poriés par des persunnes àpneenant ô toutes les conditiens. Une haie Liègn se remphit ou plutôt s'encombre e chaque instant; rien d' dimé
coninie de speîaIlers sénIi eirmócînx deux Côté'î icle leiroccasi ; et come Ilote ville. io. ries, nos plaecs publiques, surouit les abords de nos
dans chaque rue10, â vicque nul;iisoni, les fetréic dlu rez le-csséed pre- Nos églises ! heureux qui peut y entrer, surtout à l'heure des pré-
mnier étaigei de(xièmedu troisime, les toits imêmcies ét;lieit garnis de dientions!
pericer noendant le paisage du Dieu rpie nous Jlorons sur ins auuieîs. Depui! la brillante inaigratiion de M. Pabbé Dupatloup à Saint-martin,

La piartie li plus im nosiiiite île la processino app1ree, c'e't It lannière nous avons ente:idii Mgr. de Langres, le R. P. de Ruvinan, et le premier
rouge bri l d'or d l'areluconfren cil tres-samt Sacrementdl Saiinain, de nos prclaeurs belges, le R. P. Desciamps. -Si le respect de la sainte

suiie de140 jeunes garçons portant auliant e bannmère roges sur lesquelles parole et la verti de tels hommes permnient ce rapprochement,on dirait un
"ont ê ries eniIcires l'ir les litaies tiu sii nt Sirinent ; ni milieu île -cissnit d'éloquence, une noble joute évaigélique. Le R. P. de avignah
bannières se trouvent les précieuses reliques îe saiiie Julienne et île li bien- n riiveniredî, un auditoire innombrable accouru île tous les points de notre
-heure~e FRe.pforiées iir quntre-lévites en dlmatiques blanehes; c-s reliques pays ; des Français, accotumés à 'entendre, disent qu'il s'est surpassé lui-
Font prîcédéos et suivies de deux essaib île eunes hIlles, il'es île binne, nime ; îîoir nous, nous ne concvons lien de plus beau. M. l'abbé Du-
portant chacue une br(cle de fleur-de-lys, et ayant sur li túîe une couiroi- panloop st de nouveau fait enterdre avec un éclat toujours nouveau ; c'est
rie les milies fleurs. Cette parie d la processiron i produit la meilleure t eithiuiase universel ; et je mdet.n certain amour-propre national-à
irýession sr !:1 foule par so rnetère religrieuîx et imiposint. neiîon- ajouter .pue noire P. Deschamps nic dépare pas de tels succès.
fréric suivait indiéiieîmeiiit ; vennient eniiite les Frères ut la Doctrine Nous avons niinrtafint plusieurs chariius dii côté de nos prédicateurs.
hrétiene. puis Ici unnière dlu séminaire suivie in clergé imiiimiiimnS, enfin D'a bord, noe n'entndrons as le P. Lacordaire il a annoncé oriciele-

le chapiire île la ccthédr:le le Saint-Paul, puis le (fais précédé le 12 tîurc- ment qîie îes obiiacles insurmontables lie lui permettaieit pas de quitter ses
féraires qui île teins cri teins offiraient 'encens auî Saint des saitii porté p: clibires enîce moment. C'est un désappointement gé éra: la pléiade ora-
M. 'vêqfuie île Liége. toire eût été complète.

Le dais était entouré l'îîne colonne serrée le solas fouriis par les coi- D'nutre iri, le P. Pavigcn ems .malade ; on le dit atteint de la grippe ; et
pngnies P'tite en darson dans cette ville: il étit suivi de 9 IrchevéqIIe e un ettr excgér de zé!e, qii la fait moiiier hier dans la chlinire île Saint-
évèques en camil violet, nyait à leurs côtés îles lévites port:uit leurs itirc Martin. a mraJi l'aléraion de sa voix. qu'il a perdue aijourd'iii tout-à-fait.
et leurs crosses. iCe*s pionx prélas étaient suivis d'une ioule comacte, ptar- Il faut le dire L votre louange, vas prédicateurs francais sont bien vrai-
mi laquelle tii remirqiliiuait surtout tis membres le Passriinitioin de la Scinte cient l'orniemuernt de notre billé. ou mieu le instrumens de nos joies chré-Famille qfui n'cîvacni pcas trouivé place lii Siniéitu clicri'L. etF eu' n sn e t cort:e. Cet ien . Leliet île leur parole est i)îon-seuiement admirable dans les églises.
,iasse île peuple s'était rangce sous quatre drapeaux, bleu, blane, vert et rou- mais il se reproduit crore dans le ingne simple et naïfdu peple, dans le

e, portant écrits en lettres dl'or les nois de qicutre eglises primaires de la vilie. zèle ei la joie re lei partie chrtienne et no smlreuse de nos clpsues élevées,
Un second îlaeherrient (le îliasseurs 'ertiinit ce grand cor-go ume dans li imoilérn tion mîêne de îis ordinairement moins réservés.
Toutes les maisons levant lesluelles la proesiin passcit étaient ornes de Ce qpsi et mieuix encore. "'est que la froule grossit autour des confession-
neurs ; les rues étnient paroisées, le quartier d'Outre- M euse préesentrit le liux, c st que les piélerins abondent, et qu'on ent partout ici une impres-
spectacle d'îunîe immeise i!lée de sapins dont chaque arbre spi;piortait des sion visiblecnt chrétienne.
banderoîl|s ; la néîîme décoration avait été :.Ioptic pour la rite tit Pont. A Mlais i, jamais cl parole de Dieu n'a-t-elle été préchée ni plus élo-
partir dii iairché, et dans tout le pîaicueiirs île la paroisse Saimt-Deci ii dé- 1 ueiiiiient i i plus abondammti. [l y a d.ns Liége, en ce moment vingt-
coration changeait pour se modifier encore dans les rues aippa rein at aL pa- de"x prédicionr -a i moins par jour, en firci-ais, en flaniand, en allemnd;
roisse de Sainte-Croix, puis laits la paroisse de Sati>t-.\lartin. L.s reposoirs ce seri c:ironiii une somme (le trois cent cinquante prédications dans le cours
île la paroisse Saiinîte-C i d arebé, du Pont-des-Arches, d'Outrealen e dJbl Sept et dix-sept Rédemptoristes exercent concure-Id r '
semblaient se dipbuter Ile pris .de lélégance et dle a richesýs. Toutestument le mii-tère îe la parole et le ministère de la confession dans les diver-
nous seriors tentés d'accorder la palmce aiu reposoir de la paroisse de Saint- ses églises de la ville.
Nicolas, élevé d'apr è s les dessi.ns d'un élève île notre neadénc: mais, par Te nO sais -i je vous ai dit qu'on avait réclamé de MM. les prédicateurs
sa situation, le wîposoir de Sainit-Plotieni, diess str la partie la plus élevée fi-anIçais, en] particulier, Pinpresïion île leurs discours. Des démarches of-
<lu Pon-des-Arches, enpirtait. Rien le plus imposaIt que la bénédietion ficielles ont été faites à ce sujet aiu nom des écoles ; la modestie des orateurs
donnée (di faite île ce reploîsoir; elle semblait embrasser la cité entièrc et ses nia pas permis d'exaucer ce vSu que partage toute la population. On as-

sure pourtant que le diecoi.s de Mgr. de Langres sera imprimé.
Nous avonîs dit quue les décorations présentnient utit aspect varié. A partir Il nouui arrive des évêques lotis les jours ; hier, c'était Mgr. Gillis, coad-

dt pied îe Ii Sauveire, cprès le passage de parc-de-triomie, la rue que juteur dihuiiloorg, prélat île la plus haute distinction. Nous venons de voir
traversait Ii procession était ornée (]'arbres verts liés par des guirlandes cn aiuss arriver Mgr. le coadjuteur de Cotogne, Mgr. l'évêque deBatavia, et
buis et îles icédaillont. Le bas île la tour de PéLise le Sairite-Croix surtout nous ntendons crochinement Mgr. Plarchevêque de Cambrai, qui nous

.offlrnit un c:IsuemIle fort gracieux ; là les médailons encadraient des inriîp- évaneélisera dimanche prochain ; voilà encore utn moment bien désiré'!
ions, a ngra nues et chrntmanes, relatifs à Ici fte. A partir du piedl di r. 'évêque île Drasa vicaire apostolique de l'Orégon a écrit ô son
Montî-Saitlirtin, les leuix côtés de li rue étcient ornés des armes et bla- frère SI. Elauche, chanoine de la cathédrale de Montréal, qu'il etait du
sorts des vingt-deux bonnes villes du ipays de Liége et les trente-deux métiers nombre des évéques assistans ô cette augutte cérémonie.]
de la cité. C'est dimanche prochain, vous le savez, la seconde procession solennelle

Les environs de l'éehisc étaient ornés de médaillons racontant en quelque de notre Jubilé. Elle sera plus belle encore que la première, à en juger par
eorte Phistoire île li Füéte-IDieu elle-mnénme. Lorsque le Saiit-Sicreinuit fut les préparatifs qui s'annuîoncent de toutes parts. On élève de magnifiques
arrivé uuingnitiue arc-c-triomphe, en style rennissance, dû åM.Du.let, arcs-de-triomple, on plante des arbres verts ; les troupeaux, les gonfalons,
las tambours de l'escorte quii précédcit le Vnrable, baturent aux charnmps les detses, sortent de toutes les fenêtres, et pavoisent la ville entière ; et la
jusqu'à I'entrée Ji temple devant celui qîui est le Dieu dics armées, et le Saint- seiaine ne fait que commencer ! Tout fait augurer que la semaine sera bon-
Sacrement porté pcr notre révérenissime évque, fuit placé lans lgise ne. Quand tune population remplit les églises dès quatre heures et demie
Scint-Marin. A onze leuttres, Mgr. d'Argaentiau, archevêque denTyr, celé- du mvcatin avant son travail, et les remplit encore après le travail du soir, il y

b p m t e P v L prît- a tout à espérer : c'est ce que nous voyons.; par conséquent nous espérons.
lit éminent pari les nemibres île cet éliscolat frnnis qui cotmpte tant de .Ami de la Religcon.
poitifes illustres, prêchait le premier scrmton du Jubilé. En écoutant cette
saiIte parole, nots avoins éprouvé le désir de voir recueillir les discurs les MISSTON DE MONSEIGNEUR L'ÉVÊQU.E DE SIDYMÈ
plus impnoriais qui seront pr ononcés pendantt le Jubilé ; ce serait eun quelque
sorte élever iii umtoinumnent à li Fète-Dietu. Nous espérons que cette pensée CiEZ LES MONTAGNAS.

sera rénlisée par tun de nos libraires.; la piété des fdèles saurait lui et tenir Le public lira sans doute avec intérêt quelques détails sur cette mission.
Les Montagnais sont les restes d'une tribu nombreuse qui, à Pépoque deCompte.

.Dans 'après nidi,.utn nouveau prélat annonçait la parole de Dieti: c'était la ldécouverte duli pays, occupait toute la rive.nord du St. Laurent, depuis les
Mgr. lévêque île Curium, qu'avainut conduit Liège la piété et une double sources du Saguenay, jusqu'aux côtes de Labrador'. Dés Porigitne île la
et vieille dctte d'ctié contracté envers notr évèque et unt dle nos plus colomie, les jésuites entreprirent leur conversion pour les gagner à Jésus-
dilics concitovens, mort derniérement.ô Rouie. A Irès le sermon, et pei- Christ. Ces généreux missionnaires curent le courage de s'enfoncer avec
dfant le salun, on exécuta le magnifique Lauda Sion. de Mendclshnu, magni- eux dans les forèts, île les suivre dans 'eurs courses le chasse, à travers les

q n t ya sntiellement rligieux, dignem tgnes, les glaces.et les neiges, le vivre avec eux, d'habiter dans leurs
fichue de petnsée et (Ie style, pîar son cacatére eseut.- eiîn qe'iu' ci cn
de la fête qu'on c6lèbre. Le soir nos églises, les rues qite la procession cahnes, de manger et de jeûner avec eux. Il faut lire les relations si tou-
avauit traversées énienît illumincs ; mine foule inmmense circulait en ville. La ctes et si pleines d'intérêt qu'ils nous ont laissées, pour avoir une idée de

piété des fidèles.était satisîifite, les habitants n'avaient aucun désordre à dé- ce qu'ils curent à soutfirir.

plorer: ainsi s'est écoulé le prettier jour de notre Jubilé.six fois séculaire. Ce long martyre de la charité apostolique fut couronné. Tant de souf-
21mi de la RcHgion. frances et de patience attirèrent enfin Les bénédictions du ciel sur ce peuple


